
ECOLE NATIONALE SUPERIEURE DE BIBLIOTHECAIRES 

LE FONDS CHINOIS DE LR BIBLIOTHEQUE MUNICIPALE DE LYON 

PROBLEMES D'EVRLUATION ET DE VRLORISRTION 

projet de mSmoire pr6sent§ pour 1'obtention du 

diplome supdrieur de biblioth6caire 

Dominique FILIPPI 
directeur de m^moire 

S. AUBENAS 

/19 £3 

J>£b 
2/1 

option mddiatheques publiques 

1988-1989 



1 

Dds la fin du dix-neuvi6me sidcle se fait jour en Chine 
un intense mouvement d'interet pour la science et la culture 
europeennes. Les fractions modernistes des elites, qui echouent 
longtemps d r^former le rSgime imperial, encouragent 1 envoi de 
ieunes Studiants chinois & 1'§tranger. Le Japon, modele de mo-
dernisation reussie, en regoit le plus grand nombre, mais tous 
les pays developpes sont touches. Le mouvement s'accentue apres 
la suppresion d^finitive du systeme des examens pour 1'accds au 
mandarinat, et surtout apres la rSvolution de 1911. Sous 
1'influence des idees anarchistes et socialistes apparaissent 
alors des associations caracteristiques^ d'etudiants-
travailleurs, censes payer les frais de leurs etudes par leur 
travail. Pour ces militants, admirateurs de la Commune et de la 
R6volution de 1789, la France est evidemment une destination 
privil6gi6e. Plusieurs milliers de Chinois se trouvent ainsi en 
France apr6s la Premiere guerre mondiale, en comptant les ou-
vriers venus dans le cadre de la participation de la Chine & 
1'effort de guerre & partir de 1916. 

C'est dans ce contexte que s'ouvre en 1921, a Lyon, un 
Institut franco-chinois. Les elites de la ville, traditionnel-
lement interessees par le march^ chinois (envoi d'une mission 
d'exploration commerciale en 1897, creation d'un enseignement 
du chinois dds 1900), y ont largement contribue. Le financement 
de 1'Institut est en partie assure par les indemnit^s dues par 
la Chine aprds la r^volte des Boxers. II accueillera chaque an-
n6e des Studiants, provenant essentiellement des universitSs de 
P6kin et de Canton. Superieurs & une centaine par an au debut, 
les effectifs diminuent d6s les ann6es trente; apres guerre, il 
ne reste plus qu'une dizaine d'etudiants. Les activites de 
1'Institut cessent en 1947, et il est officiellement dissous en 
1955. 

Vingt ans plus tard, en 1974, la biblioth&que de 
1'Institut est deposee a la bibliotheque municipale de Lyon.En 
1983, apr^s 1'acceptation d'un don de Guoji shudian^ (la Librai-
rie internationale, organisme d'exportation de 1'edition chi-
noise), repr^sentatif de la production editoriale chinoise 
contemporaine, le traitement du fonds commence. Enfin, en 1987, 
les archives de 1' Institut sont a leur tour deposees & la bi-
blioth^que et reunies au fonds. 

Une grande bibliothSque publique frangaise, S vocation 
regionale, se trouve d6s lors depositaire d'un fonds chinois 
important (environ 7000 ouvrages et periodiques). La moiti<§ en 
est constitu6e par une collection coherente, dont 1'integrite a 
ete preservee dans la mesure du possible. 

Neanmoins, il ne semble pas entrer dans le cadre des mis-
sions de la bibliotheque. Son utilisation restera de toute evi-
dence limit^e, et bien qu'il soit sans aucun doute associd & 
l'histoire de la ville, son caractere specialise empeche son 
int6gration au fonds de documentation regionale. Par ailleurs, 
les ouvrages du debut du si&cle valent surtout par leur valeur 
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historique : ils representent parfaitement les gouts et les 
centres d'int6ret des jeunes intellectuels Chinois reforniateurs 
de cette 6poque. Aucun des ouvrages n'est en lui-meme precieux; 
certains peuvent cependant valoir pour leur rarete, en particu-
lier les collections de periodiques. Enfin, les probldmes de 
conservation matSrielle paraissent importants. Se pose aussi le 
probl&me de 1'attitude & adopter & 1'egard du fonds encyclope-
dique regu en 1983 : faut-il confondre les deux collections 
dans les catalogues ? , _ . 

Le caractere mixte du fonds, & la fois fonds de biblio-
thdque et fonds d'archives (presence des archives de 
1'Institut, maintien de 1'integrite de la collection, unicite 
de provenance pour le fonds ancien), pose en outre des pro-
bl&nes de traitement et de definition des utilisations pos-
sibles. Cette description sommaire suffit dejS. d montrer que la 
dScision par laquelle la bibliotheque en a accepte le depot 
n'est Svidente qu'au premier abord. 

C'est en partant de ce fait que nous avons entrepris 
d'6tudier le processus et les consequences de cette d£cision. 
La prSsence d'une collection bien individualisee, qui pose, de 
par sa particularite, des probldmes d^licats de mise en valeur, 
nous a par ailleurs sembl^ en faire le point de d4part id^al 
d'une reflexion sur la notion de valeur d'une collection. Pa-
ralldlement & une attitude normative, qui chercherait & d6finir 
les possibilites de developpement de la collection, il nous a 
paru intSressant de tenter de d^crire quelques elSments de la 
problematique actuelle concernant 1'evaluation des collections, 
dont nous aborderons les aspects quantitatifs (& travers la 
litt^rature bibliotheconomique anglo-saxonne, qui a pousse trds 
loin la demarche de mesure de l'efficacite des differentes 
fonctions de la bibliothdque) et qualitatifs (c'est alors la 
r6flexion actuelle sur la redefinition du patrimoine et 
1'analyse de la la notion de collection qui nous servira de fil 
conducteur). II s'agira ce faisant de revenir sur 1'evidence 
de la conservation des biens culturels et de faire apparaxtre 
la bibliotheque, non pas comme le receptacle passif de docu-
ments valorisds en dehors d'elle, mais comme un acteur & part 
enti^re dans la production de la valeur symbolique et de la me-
moire collective. 

Le travail de selection et de gestion des collections de 
documents s'inscrit par ailleurs dans un cadre plus general, ou 
coexistent diff6rentes definitions de la manidre legitime de 
les traiter, ainsi que des rapports differents au temps, & la 
mat6rialit<§ des documents, & leur organisation intellectuelle, 
aux modalites d'acces; bibliothdques, centres de documentation, 
archives et collections privees, chaque institution est le 
cadre de pratiques bien dif f erenciees. Nous avons d6jd men-
tionne le caract^re mixte de notre fonds. Cela le rapproche des 
collections de manuscrits contemporains qui se multiplient dans 
les bibliothdques publiques. On tentera de voir dans quelle me-
sure le traitement de ce type de fonds suppose un rapprochement 
avec les m^thodes d'evaluation ayant cours dans les archives, 
qui se sont developpees selon des voies tout §. fait diff6rentes 
de celles qu'ont connues les bibliotheques. 
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Les critdres d'appreciation des collectionneurs prives, 
dont 1' etude a ete longtemps negligee, ont en ce qui nous 
concerne une bien moindre importance. La situation serait tres 
diffSrente aux Etats-Unis, par exemple, ou nombre de collec-
tions sp6cialis6es des bibliotheques publiques et universi— 
taires sont issues directement de grandes collections privees 
qUi en constituent le noyau. Le decalage eventuel ̂ par rapport 
aux int6rets du public local pose alors des problemes de mise 
en valeur et de dfeveloppement des collections tr6s semblables a 
ceux que pose le fonds chinois de Lyon. 

II ne serait nullement anormal, enfin, de considerer 
qu'il reldverait avec plus d'd-propos d'un centre de documenta-
tion sur 1'histoire de la Chine moderne, et non d'une biblio-
thSque publique, quelque complexes que puissent etre les mis-
sions de celle-ci. 

L'int^ret de ce fonds rdside precisement dans la variete 
des investissements dont il peut etre 1'obj et. Tires des limbes 
du fort Saint-Ir6n6e (sidge de 1'Institut^ franco-chinois), il 
n'a peut-etre pas encore trouve sa place definitive. 

Notre travail s'organisera en trois parties. La premidre 
sera centr^e sur la description du fonds. Dans les suivantes, 
on voudrait amorcer, en contrepoint, une reflexion plus gene-
rsle sur les probldmes de 1' evaluation des collections et des 
finalit^s de la conservation. 

1. L'analyse du fonds. 

Nous nous proposons, dans un premier temps, de complSter 
le bref historique presentS plus haut. Le contexte historique 
et culturel de la constitution de cette collection par des Chi-
nois vivant en France permettra d'en comprendre le contenu, 
dont nous essaierons de donner une idee precise (types de docu-
ments et de sujets) et de definir les fonctions en vue des-
quelles elle a 6te rassemblde. Nos sources seront avant tout 
des ouvrages conserves dans le fonds lui-meme et cit6s en bi-
bliographie (il semble que les mouvements d'Etude et travail, 
plus littdralement d'"Etudes austeres grace d un travail 
assidu", auxquels ont participe nombre de futurs dirigeants du 
Parti communiste chinois de tendance liberale, ont et6 1'obj et 
d'un regain de curiosit^ apr^s la chute de la bande des Quatre; 
on a alors publie des recueils de sources souvent difficile-
ment accessibles). 

Mais nous nous interesserons tout autant & 1 'histoire du 
fonds aprds la dissolution de 1'Institut. Celle-ci sera recons-
tituee lors d'entretiens avec les diverses personnes ayant peu 
ou prou participe £. son rattachement d la bibliothdque de Lyon 
et S. son traitement (en particulier le directeur de la biblio-
thdque, le responsable actuel du fonds, ainsi que madame Li 
Chensheng, universitaire a Lyon-III, dont 1'intervention appa-
rait decisive). 
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Cette reconstitution ne sera pas consideree comme le 
recit Sdifiant de la sauvegarde d'un patrimoine en peril. Nous 
chercherons au contraire a mettre en valeur les diverses repre-
sentations de 1'interet du fonds en presence et les motivations 
des diffSrents acteurs. Les difficultes feventuelles, les atti-
tudes adoptees tour a tour, telles qu'elles transparaissent & 
1'occasion des operations de mise en valeur : expositions, pu-
blications, catalogage, nous retiendront tout particulidrement. 
Nous chercherons en bref a definir les divers processus de 
valorisation qui se cristallisent en autant de valeurs appa-
rentes : valeur pour les etudes historiques (16gitimit6 sa-
vante) ou recherche d'une liaison avec 1'actualite (logique de 
la bibliotheque publique), par exemple. 

L'ouvrage de Bernadette Seibel, Au nom du livre, nous 
fournit une grille d'interpretation des entretiens et des 
representations. Dans le cadre de 1'evolution des pratiques des 
biblioth6caires, elle a mis en evidence la coherence des nom-
breux clivages qui structurent la profession autour de poles 
constitutifs de 1'identite des differentes categories de per-
sonnel et des generations successives de recrutement.^ Elle 
ddfinit en particulier un pole "erudit", associ6 aux defini-
tions les plus traditionnelles du metier, et un pole de 
"mediateur", qui se substituerait progressivement au premier, 
autour des valeurs de service rendu a 1'usager et des moyens de 
1' optimiser, que ce soit par le biais de 1' automatisation des 
fonctions ou d'animations et autres actions de diffusion. II 
est probable que ces clivages, constitutifs de la definition 
actuelle des enjeux de la profession, se feront sentir & 
1'occasion de 1'6valuation d'un fonds ausi particulier que le 
fonds chinois. 

Nous terminerons cette etude par le compte rendu de 
1'avancement des operations de traitement du fonds. Une enquete 
aupres des usagers de la biblioth6que, ainsi qu'aupr6s 
d'utilisateurs potentiels (etudiants en chinois ou Chinois vi-
vant S Lyon, chercheurs), si possible, nous permettra d'en es-
timer la visibilite. 

Les diffSrentes logiques, plus ou moins implicites, reve-
16es lors des entretiens, definissent en fait une s6rie de 
strat6gies de deve1oppement possibles pour le fonds. II semble 
qu'on puisse opposer une logique patrimoniale, privilSgiant la 
conservation et 1'accessibilite intellectuelle grace d. un cata-
logage minutieux multipliant les points d'accds, sur le moddle 
du traitement des fonds anciens, a une logique de collection 
sp§cialis6e, selon la terminologie anglo-saxonne, supposant la 
d£finition d'une politique d'acquisitions dynamique et la pros-
pection d'un public bien precis. La nature du reseau frangais 
de documentation sinologique determine en partie le choix entre 
ces deux options, la seconde supposant presque inevitablement 
une intensification de la cooperation en son sein : il nous 
faudra par cons6quent en donner une rapide description. 
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Nous voudrions enfin insister sur 1'importance des rela-
tions de negociation plus ou moins declaree que la biblioth^que 
entretient avec d'autres institutions complementaires.Son par-
tenaire privil6gie est en la matiere 1'Universite, detentrice 
de la definition des sujets de recherche legitimes et pour-
voyeuse des usagers Sventuels du fonds. Meme si la biblioth^que 
ne repond pas & toutes ses attentes ou choisit d'autres voies 
de d<§veloppement, la definition de ses objectifs ne lui est pas 
totalement propre. Nous verrons dans la deuxieme partie que 
c'est precisement cette intervention mal controlable 
d'influences exterieures diverses qui rend delicates les entre-
prises d'6valuation quantitative des collections : les valeurs 
attribuees aux collections peuvent varier en fonction du dSrou-
lement des relations de la bibliotheque avec ses differents 
partenaires (on peut remarquer qu'un partenaire inattendu s'est 
present6 par le biais du don chinois. Par aileurs, dans un rap-
port adresse au directeur de la bibliotheque, le responsable du 
fonds mentionne un article de la presse chinoise qui en fait 
6tat...). 

2. L'6valuatlon des collections. 

La premidre partie de 1'etude aura du mettre en evidence 
la multiplicitS des investissements possibles d'un meme objet. 
La complexite des jeux de legitimation qui en decoulent rend la 
valeur d'une collection en grande partie indfecidable. Une serie 
de decisions sont prises quotidiennement dans une bibliotheque, 
touchant aux acquisitions, au classement, aux dliminations ou 
aux rel6gations dans des endroits moins accessibles, etc. Bien 
loin d'etre le fruit de la confrontation m^thodique de solu-
tions diffSrentes, ces "decisions" ponctuent une suite 
d'ajustements reciproques, de redefinition des cadres de ref6-
rence, de r^cits retrospectifs des decisions passees. Elles 
sont avant tout orientees par une perception pratique du conve-
nable et de 1' inacceptable, qui reste la plupart du temps non 
th&natisee. 

On comprend que cette situation, qui est celle de toute 
organisation complexe, n'a pu laisser indifferents les promo-
teurs de la rationalisation des pratiques sociales. Les biblio-
thdques n'echappent pas a la regle commune, et l'on sait qu'une 
copieuse litterature, d'origine maj oritairement anglo-saxonne, 
a cherchS §. rompre avec les pratiques traditionnelles de la bi-
bliotheconomie pour mettre sur pied une discipline scienti-
fique, capable de fournir des crit&res et des methodes en vue 
d'optimiser le fonctionnement de 1'organisation. Nous nous 
int6resserons avant tout a 1'evaluation des collections. Non 
pas que nous pensions que les techniques d'evaluation concer-
nent notre fonds (elles ont ete creees pour des collections 
intensement utilisees, exigeant des ajustements rapides & la 
demande de documentation). Mais 1'etude de leurs limites 
intrinseques peut nous permettre de mieux percevoir la com-
plexite des pratiques des professionnels et des usagers. 
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Nous nous proposons donc d'esquisser un etat de la ques-
tion, 5l partir de 1' analyse de certaines contributions impor-
tantes. On negligera les 6tudes de cas au profit des contribu-
tions methodologiques ou critiques. II ne s'agira pas non plus 
de d^crire les techniques elles-memes, parfois d'une decoura-
geante sophistication, mais d'en comprendre les pr6suppos6s, 
d' en presenter une typologie sommaire et d'en d^crire 
1'6volution. 

De par la nature du fonds d l'origine de notre 6tude, il 
nous a semble interessant de confronter ces recherches aux tra-
vaux parall^les des archivistes, qui s'avereront peut-etre 
mieux adapt6s au traitement de fonds peu utilises, mais dont la 
conservation parait £i quelque titre que ce soit, indispensable. 

Dans 1'introduction de nombreuses etudes revient le re-
gret que les bibliothecaires soient incapables de se mettre 
d'accord sur les missions de leurs etablissements, ou en termes 
trop vagues pour en autoriser une evaluation quantifiee. Loin 
de la rendre inutile, il semble donc que 1'etude des critdres 
permettant la rationalisation des taches suppose une reflexion 
sur les finalit^s des institutions de memoire. 

3. Les finalites de la conservation. 

A quelles fins conserver une collection de livres peu 
utilisSe, destin^e 3. un public de toute fagon tr6s restreint et 
de faible valeur marchande ? Ne faut-il pas se demander si la 
valeur de ce que cette conservation permettra d'accomplir aux 
g6n6rations futures n'est pas ridicule eu egard d son cout ? 
Proposant une typologie destinee S guider le choix de proce-
dures de conservation adaptees & chaque type de document, Ross 
Atkinson nous renvoie, pour justifier la preservation de ce 
type de fonds, aux valeurs cardinales de notre culture. C' est 
parce qu'elles nous conduisent S attribuer un sens & tout 
vestige du pass6 et parce que nous devons leguer d la posteritd 
une image authentique de ce que nous sommes que nous y sommes 
tenus. D6s le d6but du si6cle, Alols Riegl avait insiste sur 
1'essor de cette valeur d'anciennet6, qui supplantait les 
valeurs artistiques, historiques ou de rememoration, pour re-
prendre sa terminologie. 

Mutatis mutandis, cette argumentation se retrouve dans 
nombre d'6tudes qui ont essaye d'interpreter la passion 
actuelle pour la conservation. En France, et en reaction aux 
initiatives du pouvoir politique (Ann§e du patrimoine, debat 
sur 1'orientation S donner a la politique culturelle), plu-
sieurs essais et rapports sont parus au debut des annees 
quatre-vingts. La plupart concernent la nouvelle museologie, 
mais ils fournisent ample matiere d reflexion sur les finali-
t6s, les paradoxes et les remises en cause de la conservation, 
a laquelle les bibliothecaires ne peuvent rester indifferents. 
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Nous aimerions conclure notre travail en evoquant de 
maniere critique plusieurs des theses avancees. II nous semble 
en effet qu'elles negligent trop souvent de prendre en compte 
les pratiques effectives des gestionnaires de la memoire col-
lective (notables, collectionneurs, et leurs Squivalents 
professionnalises), au profit d'une interpretation "fonctionna-
liste" (quelle est la fonction du patrimoine pour tel ou tel 
groupe [thSse defendue par les epigones de Pierre Bourdieu, 
pour qui les professionnels n'ont qu'une autorite de!6gude pour 
constater et consacrer les classements en vigueur] ou pour la 
societ6 tout enti&re [on pourrait qualifier ceux-ci de n6o-
durkheimiens]). 

Or, les professionnels sont avant tout confrontes 5. un 
objet au statut insaisissable, la collection, dont 1'ambigulte 
meme (d la fois selection d'objets classes, pouvant d 
1'evidence servir de support a une quete de statut, et rappro-
chement f6cond et crdateur de sens d'objets a priori indiff§-
rents, sur lequel ont insist6 B. Deloche ou F. Dagognet) 
engendre les apories de la valeur. Dans cette confrontation, 
ils inventent des manieres de faire et de dire qui rendent ces 
collections utilisables et pensables; ils creent, simultan6-
ment, des r6seaux de sociabilitS : comme' l'a illustre K. 
Pomian, d chaque type d'objet est associe un milieu social sp6-
cifique (humanistes, marchands d'art, savants,...). Entre les 
interprdtations sublimes des essayistes et le travail ingrat 
des "bibliotheconometriciens" s'ouvre le champ de 1'6tude des 
pratiques successives de la collection. La gestion des collec-
tions reste un art rationnel, qui peut chercher & perfectionner 
ses procedures, mais qui ne pourra pas faire 1'economie des 
confrontations et des prises de parti. 
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Wales, School of librarianship, 1975. 

NOBLE, P.; WARD, P.L. - Performance measures and criteria for 
libraries : a survey and bibliography. Public libraries 
research group, 1976. 

BUCKLAND, M.K. - Ten years progress in quantitative research in 
libraries. Socio-economic planning sciences, 1978, 12, p. 333-
339. 

COSSETTE, Andre. - Evaluation de l'efficacite de la 
biblioth4que : analyse des 6tudes majeures. Doc. et bib., sept. 
1978, 24, 3, p. 115-128. 

Library effectiveness : a state of the art. Papers from a 1980 
RLA preconference. Library administration and management 
association : ALA, 1980. 

G00DALL, Deborah L. - Performance measurement : a historical 
perspective. J. librariansh., 1988, 20, 2, p. 128-145. 

B. Quelques etudes importantes sur 1'evaluation des 
bibliothdques. 

BEELER, M. et al. - Measuring the quality of library service : 
a handbooTc. Metuchen, N.J. : Scarecrow press, 1974. 

BLAGDEN, J. - Do we really need libraries ? Londres : Bingley, 
1980. 

BUCKLAND, M. - Systems analysis of a university library. 
Lancaster : University of Lancaster library, 1970. 

. - Book availability and the library user. New York 
: Pergamon press, 1976. 

BURNS, R.W.- Library use as a performance measure : its 
background and rationale. J. acad. librariansh., 1978, 4, p. 4-
11. 
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D'ELIA, G.; WALSH, S. - User satisfaction with library 
service : a measure for public library performance ? L±br. Q., 
1983, 53, 2, p. 109-133. 

Revue de la question. Met en evidence la confusion qui 
r&gne dans 1'emploi de criteres mal justifiSs. Essaie 
de verifier experimentalement la validite et la cohe-
rence du crit&re de la satisfaction subjective et ob-
jective de 1'usager. R^sultat : soit le critdre est in-
efficace, soit le comportement des usagers nous demeure 
6nigmatique... 

KANTOR, Paul B. - Objective performance measurement for 
academic and research libraries. Washington, D.C. : Association 
of research libraries, 1984. 

LANCASTER, F. Wilfrid. - Evaluation and measurement of library 
services. Washington : Information resources press, 1977. 

Une synthdse essentielle. Bibliographie trds compldte. 
Marque le passage des 6tudes sur 1'efficacitS des 
services d. celles portant sur 1' estimation des ratios 
cout/efficacite. 

MORSE, Philip.- Library effectiveness : a systems approach. 
Cambridge, Mass. : MIT press, 1968. 

Un classique. Modele de prediction de la circulation 
d'un document en fonction de parametres propres & 
chaque classe d'ouvrages. 

. - Measures of library effectiveness. Libr. 
0.,1972, 42, 1, p. 15-30. 

Pr6sentation plus facile d'acc^s des travaux de 
1'auteur. 

ORR, R.H. - Measuring the goodness of library services : a 
general framework for considering quantitative measures. J. 
docum., 1973, 29, 3, p. 315-322. 

Analyse critique de la validite des mesures indirectes 
de la valeur et de 1'efficacite. Bon expose des pro-
bldmes methodologiques. 

VAN HOUSE, N.A. - Public library effectivenes : theory, measure 
and determinants. Libr. inf. sci. res., 1986, 8, 3, p. 261-283. 

WHITE, G.T. - Quantitative measures of library effectiveness. 
J. acad. librariansh., 1977, 3, 3, p. 128-136. 
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C.Evaluation des collections : revues bibliographiques et 6tat 
de la question. 

BONN, G.S. - Evaluation of the collection. Libr. trends, 1974, 
22, p. 265-304. 

Presente une typologie des methodes d'evaluation. 

FAIGEL, M.- Methods and issues in collection evaluation today. 
Libr. acq. Pract. th., 1985, 9, 1, p. 21-35. 

GROVER, M.L. - Collection assessment in the eighties. Collect. 
build., 1988, 8, 4, p. 23-26. 

MOSHER, P.H. - Quality and library collection : new directions 
in research and practice in collection evaluation. Rdv. 
librariansh., 1984, 13, p. 211-238. 

.- Collection evaluation in research libraries : the 
search for quality, consistency, and system in collection 
development. Libr. resourc. techn. serv., 1979, 23, 1, p. 16-
32. 

; COLEMAN, J. - Collection assessment and 
verification studies. Coll. res. libr. news, 1985, 46, 7, 
p.336-340. 

NISONGER, T.E.- An annotated bibliography of items relating to 
collection evaluation in academic libraries : 1969-1981. Coll. 
res. libr., 1982, 43, 4, p. 300-311. 

WIEMERS, E. et al. - Collection evaluation : a practical guide 
to the literature. Libr. acq. Pract. th., 1984, 8, 1, p. 65-76. 

D.Etudes d'6valuation des collections. 

CLAPP, V.W.; JORDAN, R.T.- Quantitative criteria for adequacy 
of library collections. Coll. res. libr., 1965, 26, p. 371-380. 

Collection development in libraries : a treatise. Greenwich, 
Connect. : JAI press, 1980. 

DEAN, J.F. - Conservation and collection management. J. libr. 
admin., 1986, 7, 2-3, p. 129-141. 
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FUSSLER, H.H.; SIMON, J.L.-Patterns in the use of booJcs in 
large research libraries. Chicago : University of Chicago 
press, 1961. 

GWINN, Nancy; MOSHER, Paul H.- Coordinating collection 
development : the RLG Conspectus. Coll. res. libr., 1983, , 
2, p. 128-140. „ n 

Pr§sentation gen^rale du bareme d'evaluation des col-
lections des bibliotheques participant au Research li-
braries group. Historique du reseau. 

HALL, B.H. — Writing the collection assessment manual. Collect. 
manage., 1984, 6, 3-4, p. 49-61. 

. - collection assessment manual for college and 
university libraries. Phoenix : Oryx, 1986. 

LANCASTER, F. Wilfrid. - Evaluating collections by their use. 
Collect. manage., 1982, 4, p. 15-45. 

FUTAS, Elizabeth; INTNER, Sheila S., eds.- Collection 
evaluation. Libr. trends, 1985, 33, 3. 

Politique de dSveloppement des collections. Bull. bibl. Fr., 
1986, 31, 2. Num<§ro special. 

SANDLER, M. - Quantitative approach to qualitative collection 
assessment. Collect. build., 1988, 8, 4, p. 12-17. 

E.L'elimination. 

ATKINSON, Ross W. - Selection for preservation : a 
materialistic approach. Libr. resourc. techn. serv., 1986, 30, 
4, p. 341-353. ^ . 

Typologie des documents exclusive de tout j ugement de 
valeur sur leur contenu. Definition des proc<§dures de 
conservation adapt^es dans chacun des cas. Plaide pour 
la conservation des collections peu utilisees, mais 
avec transfert de support et cooperation au niveau re-
gional ou national. 

BIBLIOTHEQUE PUBLIQUE D'INFORMATION.- Le Desherbage ; 
elimination et renouvellement des collection en bibliotheque. 
Paris : BPI, 1987. 

CHILD, Margaret.- Further thoughts on " Selection for 
preservation : a materialistic approach ". Libr. resourc. tech. 
serv., 1986, 30, 4, p. 354-362. 

HAZEN, D.C. - Collection development, collection management and 
preservation. Libr. resourc. techn. serv., 1982, 26, p. 6—10. 

SLOTE, Stanley J. - Weeding library collections. Littleton, 
Color. : Libraries unlimited, 1975. 



STUEART, R. - Weeding of library materials : politics and 
policies. Collect. manage., 1985, 7, 2, p. 47-58. 

F. Biblioth6ques et archives ; probl^mes d1evaluation. 

BERNER, R.C.- Manuscript collections, archives, and special 
collections : their relationships. Libr. arch. sec., 1983, 5, 
4, p. 9-17. 

Archival management and librarianship : an 
exploration of prospects for their integration. Adv. 
librariansh., 1986, 14, p. 253-283. 

DSplore les clivages professionnels entre archivistes 
et bibliothecaires. Decrit la lente diffusion des pra-
tiques archivistiques dans le traitement des collec-
tions de manuscrits contemporains deposees en biblio-
theque. 

BAUER, G.P. - The appraisal of recent and current records. The 
national archives staff information circulars, 1946, 13, p.l-
22. 

BOLES, F.; YOUNG, J.M. - Exploring the black box : the 
appraisal of university administrative records. Am. arch., 
1985, 48, 4, p. 121-140. 

BRICHFORD, Maynard J. - Archives and manuscripts : appraisal 
and accessioning. Chicago : Society of American archivists, 
1979. 

COKER, K.R.- Records appraisal : practice and procedure. Am. 
arch., 1985, 48, 4, p. 417-421. 

DIRECTION DES ARCHIVES. - Manuel d'archivistique. Paris : 
SEVPEN, 1970. 

Le chapitre 3 expose 1'etat de la doctrine en matiere 
de triage. 

PEACE, Nancy, ed. - Archival choices : managing the historical 
records in an age of abundance. Lexington, Mass. : D. C. 
Health, 1984. 

Etude de cas et articles de fond sur les problSmes de 
gestion des archives contemporaines. N. Peace pr^sente 
bri&vement 1'Svolution des points de vue depuis cin-
quante ans. 

SCHELLENBERG, J. R. - Modern archives : principles and 
techniques. Chicago : University of Chicago press, 1956. 
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HILDESHEIMER, Frangoise. - Fonds ferm6s, fonds morts ? Gaz. 
arch., 1984, 125-126, p. 257-259. 

Insiste sur la multiplication des aides dt la recherche 
et sur la r^union d'un ensemble documentaire complemen-
taire du fonds d'archives : bibliographie, Studes sur 
1'institution productrice, renvoi h. des sources compld-
mentaires. 

SAMUELS, H.W. - Who controls the past ? Rm. arch., 1986, 49, 2, 
p. 109-124. 

Traverses, 1986, 36 : numero special : L'Archive. 

YOUNG, J.M.- Annotated bibliography on appraisal. Rm. arch., 
1985, 48, 2, p. 190-216. 

G. Les collections sp6cialis6es. 

BURNETT, A.D. - Considerations on the support of antiquarian 
and other special collections in university libraries. J. 
librariansh., 1978, 5, p. 203-213. 

GAKOBO, J. - The role of the special collections in the 
academic library. Internat. libr. rev., 1985, 17, 4, p. 405-
418. 

LINAR, Laura. - Special collections in the public library. 
Libr. trends, 1987, 36, 1, p. 179-188. 

L'expSrience de la bibliothdque municipale de Chicago. 
Importance des interets de la communaute. En fait, 
fonds de documentation locale. 

MARTIN, Rebecca. - Special collections : strategies for support 
in an'era of limited resources. Coll. res. libr., 1987, 48, 3, 
p. 241-246. 

Principes de gestion : coherence avec les missions de 
1'institution-hote, recherche de soutiens ext&rieurs 
(soci6tes savantes, associations d'amis, etc.), poli-
tique active d'acquisitions, strategies de mise en va-
leur auprds de la tutelle, cooperation avec les autres 
collections specialisees dans des domaines voisins. 



III. Conservation et patrimoine. 

A. La justification de la conservation. 

CAVE, Roderick. - The, role of historical bibliography work in 
library education. IFLA j., 1981, 7, 4, p. 344-351. 

Emergence de nouvelles problematiques en histoire du 
livre et necessite du maintien d'une formation en ce 
sens des bibliothecaires. 

. - Rare book 1ibrarianship. Londres : Clive et 
Bingley, 1982. 

CLOONAN, Michdle, ed. - Recent trends in rare book 
librarianship. Libr. trends, 1987, 36, 1. 

Riche bibliographie dans la contribution de Sidney 
Berger, What is so rare ? , p. 9-22. 

COSSETTE, Andre. - Humanisme et bibliothdque : essai sur la 
philosophie de la bibliothgconomie. Montr6'al : Astead, 1976. 

DESGRAVES, Louis et al. - Le Patrimoine des bibliothgques : 
rapport £ M. le directeur du livre et de la lecture par une 
commission de douze membres. Paris : Ministere de la Culture, 
1982. 

DIRECTION DU LIVRE ET DE LA LECTURE; DIRECTION DES 
BIBLIOTHEQUES, DES MUSEES ET DE L'INFORMATION SCIENTIFIQUE ET 
TECHNIQUE. - Conservation et mise en valeur des fonds anciens, X 
rares et pr6cieux des bibliotheques frangaises. Villeurbanne : 
Presses de 1'ENSB, 1983. 

LABARRE, Albert.- Causes et finalites de la conservation. 
Liber, 1985, 24. 

B. Renouvellement de la notion de patrimoine. 

BAUDRILLARD, Jean.- Le systeme des objets. Paris : Gallimard, 
1968. 

Investissements imaginaires dans la consommation des 
objets. Propose une "theorie" d'inspiration psychanaly-
tique de la collection. Rapidement devenu une r6f6rence 
incontournable. 

BOURDIN, Alain.- Le depot sacre. Cah. intern. sociol., 1986, 
81, p. 197-216. 

D^finit le patrimoine comme la capacite, pour un objet, 
de transcender les limites temporelles et spatiales. La 
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modernite, en la banalisant, affaiblit les fronti^res 
entre patrimonial et non-patrimonial et aboutit S la 
creation d'un pseudo-patrimoine transitoire, tout en 
augmentant le besoin d'identite en reaction d la frag-
mentation des rSseaux sociaux. Crise de civilisation. 

CHASTEL, Andre; BABELON, Jean-Pierre. - La notion de 
patrimoine. Revue de 1'art, 1980, 49, p. 5-32. 

Les stratifications historiques qui aboutisent & la no-
tion moderne de patrimoine. Importance du moment r6vo-
lutionnaire. Passage actuel d'une logique administra-
tive & une logique scientifique. 

CHASTEL, Andr6. - Les nouvelles dimensions du patrimoine. 
Cahiers de l'Acad£mie d'architecture, 1980, p. 6-12. 

. - La notion de patrimoine. In : NORA, Pierre, 
dir. - Les lieux de m6moire.II, La Nation,2. Paris : Gallimard, 
1986, p. 405-450. 

. - Le patrimoine. Encyclopaedia Universalis, 
Symposium, 1988, p. 267-274. 

COMITE DE LA RECHERCHE ET DU DEVELOPPEMENT EN ARCHITECTURE. -
Les Enjeux de la conservation du patrimoine. Paris : Corda, 
1980. 

DAVIS, F. - Yearning for yesterday : a sociology of nostalgia. 
New York : The free press; Londres : Collier Macmillan 
publishers, 1979. 

DELCROIX, G.; TORTEL, C. - Contribution cl 1'§laboration d'une 
mSthodologie de la sauvegarde des biens culturels. Paris : 
C.N.R.S., 1973. 

ECOLE DU LOUVRE. - Quels mus£es, pour quelles fins 
aujourd'hui ? Paris : La documentation frangaise, 1983. 

GUILLAUME, Marc. - La Politique du patrimoine. Paris : GalilSe, 
1980. 

HALBWACHS, Maurice. - Les Cadres sociaux de la m6moire. Paris; 
La Haye : Mouton, 1976. Reedition. 

. - La MSmoire collective. Paris : Presses 
universitaires de France, 1950. 

JEUDY, Henri-Pierre. - M6moires du social. Paris : PUF, 1986. 

: . - Genese des stereotypes culturels : le 
cas du patrimoine industriel. Paris : Universite de Paris-IX-
Dauphine, 1986. 
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NAMER, G6rard.- MGmoire et soci£te. Paris : Klincksieck, 1987. 
Critique des aspects fonctionnalistes de la problema-
tique de M. Halbwachs. Plaide pour l^etude des pra-
tiques effectives de gestion de la memoire dans les 
groupes sociaux. En presente trois exemples : le recit 
biographique (rhetorique socialement determinee du sou-
venir public), les institutions de memoire (biblio-
thdques, musees), la commemoration. 

Le Patrimoine, une politique : 1974-1981. Paris : Minist&re de 
la Culture, 1981. 

QUERRIEN, Max.- Pour une nouvele politique du patrimoine. Paris 
: La documentation frangaise, 1982. 

Critique des ideologies passeistes de la conservation. 
Propose une 6ducation civique pour le patrimoine, per— 
mettant sa reappropriation par la creativite populaire. 
Integration de la sequence collecte-conservation-re-
cherche-restitution-creation. 

RIEGL, Alois. - Le Culte moderne des monuments : son essence et 
sa gen£se. Paris : Seuil, 1984. Traduction de : Der moderne 
Denkmalkultus, 1903. 

Comment les diverses valeurs attribuables §. un vestige 
du passe engagent des attitudes differentes quant & 
leur traitement. Conflits eventuels entre celles-ci. 
Met en evidence 1'essor de la valeur d'anciennete et le 
relativisme qui en ddcoule. 

C. La collection. 

DAGOGNET, Frangois. - Le Mus6e sans fin. Seyssel : Champ 
Vallon, 1984. 

Analyses fines de la collection comme "rSunion panopti-
sante" et des consequences epistemologiques que cela 
entraine. Dans la meme orientation, critique moins s6-
vdre des formes traditionnelles du musee que 1'ouvrage 
suivant, qu'il a preface. Plaide contre B. Deloche pour 
le maintien d'un rapport a 1'objet. 

DELOCHE, Bernard. - Museologica : contradictions et logiques du 
mus£e. Paris : Vrin, 1985. 

Un des critiques les plus virulents de la notion de 
conservation et de la "patrimonialisation" de 1'art. 
Celui-ci serait avant tout invention instauratrice de 
formes et de signes k diffuser dans tous les domaines 
de la vie sociale.Insiste sur les potentialites scien-
tifiques de la collection congue comme instance 
d'organisation cognitive des objets, et non plus selec-
tion et classement determines socialement. Expose les 
fondements d'une esthetique experimentale, qui passe 
par une dematerialisation radicale du musee au profit 
d'une mise en memoire organisee des formes. 
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POMIAN, Krzysztof.- Entre 1'invisible et le visible : la 
collection. In : Collectionneurs, amateurs et curieux : Paris, 
Venise : seizi£me - dix-huitidme siecle. Paris : Gallimard, 
1987 p. 15—59. 

CaractSrise les collections comme le passage des objets 
du statut utilitaire au statut de symbole (semiophore) 
en rapport avec 1'"invisible" 'symbolique). Pour une 
histoire de la collection comme objet & part enti&re, 

• avec une approche pluridisciplinaire : histoire des 
mentalit6s, des sciences, des arts, du march6 des 
oeuvres,... Une contribution essentielle pour la com-
prdhension de la nature de la collection. 

VIARDOT, Jean. - Livres rares et pratiques bibliophiliques. In: 
Histoire de l'&dition frangaise.2, Le Livre triomphant : 1600-
1830. Paris : Promodis, 1984, p. 447-467. 

" Une histoire sociale du livre rare, des pratiques et 
du discoilrs bibliophiliques, en nous fournissant les 
moyens de comprendre par quels processus de designa-
tion, de consecration et de celebration, les groupes 
affront6s dans le champ specifique pour la conquete de 
la position de dire la rarete, participaient, en fait, 
& la definition du patrimoine, ne nous conduirait-elle 
pas d mieux apprecier le long et lent travail de feti-
chisation du savoir et de la culture, qui a largement 
concouru a la legitimation d'un ordre social pour une 
part fond6 sur la distribution inegale du capital cul-
turel ? 11 

En outre : 

DUPUIS, Xavier; ROLET, Frangois, eds. - Economie et culture.l, 
Les Outils de l'4conomiste a 1'epreuve. Paris : La 
documentation frangaise, 1987. 

Les Sconomistes et 1'effet-patrimoine. Plusieurs r6f6-
rences aux travaux d'economistes amdricains sur les 
structures du marche des biens culturels. 

• 
SEIBEL, Bernadette. - Ru nom du livre : analyse sociale d'une 
profession : les bibliothGcaires. Paris : La documentation 
frangaise, 1988. 

Une grille d'interprdtation des evolutions complexes de 
la profession et des attitudes envers la definition du 
metier. 
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